
 
 
ABBAS : l'Autorité palestinienne est un véritable partenaire pour la paix 
Le président de l'Autorité palestinienne, Mahmoud ABBAS, s'est exprimé mardi devant les 
députés européens à Strasbourg. A cette occasion, le Président palestinien a réitéré son appel 
à l'Union européenne, notamment à propos des aides financières suspendues par l'UE. 
Fustigeant la politique unilatérale de l'Etat d'Israël, le président de l'Autorité palestinienne a 
tenu à rassurer la communauté internationale, certifiant que le gouvernement palestinien 
saurait s'adapter à ses exigences.  
 
Josep BORRELL FONTELLES, recevant à nouveau le Président de l'Autorité palestinienne après un 
séjour écourté au mois d'avril suite aux événements survenus au Proche-Orient, a présenté Mahmoud 
ABBAS comme le "cordon ombilical du conflit à la paix" dans la région. Le président du Parlement 
européen a estimé que Mahmoud ABBAS est le "seul acteur capable de discuter avec toutes les 
parties impliquées". 
  
Ensuite, le Président du Parlement a expliqué que la communauté internationale avait bien constaté 
"la panique et les dysfonctionnements occasionnés par la suspension des aides". Mais il a également 
témoigné de "l'inquiétude du PE et de la communauté internationale" après les élections de janvier. 
  
Mahmoud ABBAS, venait pour sa part devant ses "amis" européens plaider la cause de son pays, 
suite à la victoire du Hamas aux élections législatives. Arguant des efforts de ce dernier pour se 
"conformer aux exigences de la communauté internationale", il a fait appel à la "patience et à la 
confiance" de ses partenaires. "Depuis quatre mois, mon pays vit une expérience sans précédent, où 
l'exercice d'ajustement entre l'opinion publique et les demandes internationales porte ses fruits", a 
souligné le Président palestinien, estimant que son gouvernement "mérite une chance". Faisant 
référence au soutien international à l'égard de l'Autorité palestinienne, Mahmoud ABBAS a expliqué 
que "l'interruption de l'aide internationale rajoutait aux difficultés financières profondes de [son] pays", 
aggravant de fait le "délabrement des administrations et institutions qu'elle a contribué à mettre en 
place". 
  
La responsabilité de l'UE  
  
Se rattachant encore au "rôle de premier plan" qu'il presse l'UE d'adopter au Proche-Orient, Mahmoud 
ABBAS a plaidé pour le maintien de la feuille de route, en opposition à "l'attitude unilatérale de l'Etat 
Hébreu". "Cette politique, a continué le président de l'Autorité palestinienne, vise à faire du territoire 
palestinien un ensemble d'îlots dispersés dépourvus de continuité géographique naturelle". Des 
projets qui signent "la fin du processus de paix". Plus encore, Mahmoud ABBAS a estimé que 
"l'abandon des engagements internationaux par Israël et l'affranchissement de la supervision de la 
communauté internationale sont les bases de la déconstruction de la région". Cependant, a-t-il 
continué, l'Autorité palestinienne n'a eu de cesse de répondre à la demande de la communauté 
internationale pour la reprise des négociations : "Après son élection, j'ai exprimé à Ehud OLMERT 
mon désir profond de retourner à la table des négociations", a rajouté le président de l'Autorité 
palestinienne.  
  
Désireux de faire montre de sa bonne volonté, Mahmoud ABBAS a tenu à exprimer sa "fierté" vis-à-vis 
du gouvernement palestinien : "Pour la première fois depuis longtemps, nous avons constaté une 
disparition presque totale des attentats", a souligné le Président de l'Autorité palestinienne. En 
revanche, il a regretté la réaction israélienne, qui n'a "pas répondu à cette main tendue, préférant 
poursuivre la construction du mur de l'apartheid qui divise nos territoires au mépris des accords de 
Charm El-Cheikh". Pour Mahmoud ABBAS, cette réaction a "accru le sentiment de frustration et 
d'insécurité du peuple palestinien". Ainsi, il a appelé le Parlement européen à le soutenir dans cette 
tâche ardue : "La construction d'un Etat palestinien dans le cadre des frontières de 1967, aux côtés de 
l'Etat d'Israël". 
 


